Le 9 avril 2009

Objet : Votre question sur l'IVG en France à l'Assemblée Nationale.

Monsieur le député, 

Je me permet de vous écrire afin de vous remercier d'avoir porté à l'Assemblée Nationale des préoccupations majeures pour les citoyens de notre pays.

Je partage vos inquiétudes quant à l'accroissement inquiétant du nombre d'IVG chez les mineures (+8,9% en 2006 avec plus de 13.000 IVG recensées, chiffre DREES), ainsi que dans les départements d'outre-mer, qui connaissent un taux d'avortement de 27,8 avortements pour 1000 femmes, soit deux fois le taux national (chiffre DREES). Or, d'après les chiffres officiels de l'ONU sur les taux d'avortement dans le monde, seuls cinq pays connaissent des taux supérieurs : quatre pays ex-communistes où l'avortement était jadis encouragé (le Kazakhstan, la Biélorussie, l'Estonie et la Russie), ainsi que le Viêt-Nam, qui pratique à l'instar de la Chine la politique de l'enfant unique. Un taux qui place les départements d'outre-mer à égalité avec la Roumanie, mais devant un pays comme la Chine.

Enfin, soyez remercié pour la pertinence de votre question portant sur la souffrance de nombreuses femmes quant à la pratique de l'avortement médicamenteux à domicile, qui a amené madame Roselyne Bachelot, Ministre de la Santé et des Sports, à la reconnaître publiquement dans sa réponse officielle : "Une prise en charge globale améliorée des femmes engagées dans une démarche d’interruption d’une grossesse, vécue souvent douloureusement, est nécessaire." (Réponse publiée au JO le : 07/04/2009 page : 3349). 

Dans l'impatiente attente de l'étude INSERM que vous avez demandé à raison et que madame la Ministre a promis avant la fin de l'année,

Veuillez agréer, Monsieur le député, l'expression de mon profond respect, et de mon soutien sans faille,

Signé : .....................................
